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Trois cambriolages en l'es-
pace de deux ans au tribu-
nal de première instance
de Makokou. Cela fait
beaucoup, pour qu'on
songe enfin à la sécurité à
cette juridiction. Peut-être
que le dernier cambrio-
lage en date - au cours du-
quel les malfrats ont
subtilisé un million de
francs et des fusils de
chasse -, perpétré le week-
end dernier, pourrait faire
réfléchir davantage et
amener les autorités à
combler ce manquement.  

LE tribunal de premièreinstance de Makokou aété à nouveau cam-briolé, dans la nuit devendredi 7 à samedi 8avril 2017. C'est le gref-fier en chef de l'institu-tion judiciaire qui, en serendant, dans la mi-jour-née de samedi dans sonbureau pour des raisonsde service, a constaté lefric-frac et pour cause!C'est justement son bu-reau qui a été la cible desvoleurs. Selon toutevraisemblance, les mal-frats sont passés par lafenêtre de la façade ar-rière du bâtiment, arra-chant au passage grillede protection et lamesde naco.Quand le greffier en chefouvre son bureau dansla mi-journée, ce jour-là,tout est sens dessus des-sous. Eventrés, les dos-siers gardés dans lebureau-meuble, tandis

que tous les billets debanque accompagnantles procédures ont étéemportés. 
JURIDICTION DÉPOUR-
VUE D'UN SYSTÈME DE
SÉCURITÉ FIABLE• Lecoffre se trouvant dansl'armoire, qui contenaitla petite mais précieusefortune de la juridictionde l'Ogooué-Ivindo, n'apas été épargné par lesvandales. Les pertes en-registrées au cours de cemini casse sont estiméesà un million de francsenviron. Dans la petite salle joux-tant le bureau du gref-fier en chef, par oùtransitent les scellés,quelques fusils dechasse ont égalementdisparu. 

Les agents de l'antenneprovinciale de la Policejudiciaire (PJ) ont aussi-tôt ouvert une enquêteafin de faire la lumièresur cette affaire, et sur-tout de retrouver ses au-teurs.Au tribunal de Makokou,le personnel est au-jourd'hui inquiet aprèsce cambriolage qui n'esthélas pas le premier per-pétré dans cet édifice. Eneffet, il vous souviendraque l'année dernière, lebureau du greffier enchef adjoint en chargedu Correctionnel avaitété cambriolé par deuxfois. Le comble, c'est que cesvols successifs n'ont passuffi à alerter les autori-tés compétentes pour que la sécurité de cetteinstitution judiciaire soitassurée, ne fut-ce qu'en y affectant un gardien.Peut-être que ce cam-briolage de trop sera l'occasion de penserenfin à combler ce man-quement.

Un million de francs et des fusils emportés par les malfrats
Fric-frac au tribunal de première instance de Makokou

Vianney MADZOU
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Le coffre de la juridiction a été vidé de son contenu.
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C'est par cette fenêtre de la façade arrière du bâtiment que les malfrats se sont
introduits dans le bureau du greffier en chef.
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Régulièrement visité par des cambrioleurs, le tribunal de Makokou doit être sécu-
risé.
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UN gros porteur de boisimmatriculé CF 616 AA,appartenant à GabonWood Industries - une en-treprise malaisienne opé-rant dans la filière bois et

située dans la zone indus-trielle de Nkok -, s’est ren-versé, dernièrement, avectout son chargement, sur laroute Nationale 1, non loindu carrefour Kougouleu.Heureusement, les pertesenregistrées sont unique-ment matérielles. Leconducteur, dont l'identitén'a pas été révélée, s’en esttiré sans dommage. De

même que son aide. Cependant, les dégâts enbiens sont importants. Carla cabine du semi-re-morque a été sérieusementabîmée. Elle nécessitera degros moyens pour sa répa-ration.Selon les témoignages re-cueillis sur place, le mau-vais chargement dumastodonte et l’état piteux

de la route (parsemée denids de poule et de cre-vasses) seraient à l’originede l’accident. Le gros porteur roulaitdans le sens Kango-Libre-ville, avec dans sa re-morque, une cargaison deplusieurs mètres cubes deplanches. Le véhicule,d'après des témoins ocu-laires, avançait à une vi-

tesse estimée à 60km/heure. Cependant, lechargement de bois ne pa-raissait pas bien installépuisque qu'il penchait surun côté. Et lorsque : à peinefranchi le carrefour deKougouleu, le poids lourdest tombé dans un troubéantv, ;, celui-ci a été dés-équilibré, se retrouvanttoutes ses dix-huit roues

en l’air. « Nous avons été effrayéspar le bruit assourdissantde cet accident », ont ra-conté les populations rive-raines qui, aussitôt après,ont investi les lieux pourvoler au secours des acci-dentés, c'est-à-dire leconducteur de et son colla-borateur.

Un semi-remorque les dix-huit roues en l'air à Kougouleu
Accident de la circulation sur la Nationale 1
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Le chargement du camion était constitué de
planches.
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La cabine du mastodonte a été abîmée, mais les
occupants en sont sortis indemnes.
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Le semi-remorque après l'accident.
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